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MESSAGES ESSENTIELS DE LA MRC 

(Inclure des anecdotes personnelles sur votre expérience dans la MRC.) 

· La Marine royale canadienne (MRC) est la force maritime du Canada, une équipe rapidement déployable et très souple qui offre au gouvernement du Canada des options dans le domaine de la défense et de la sécurité maritimes. 

· La MRC est toujours prête à intervenir quand le gouvernement lui en fait la demande pour participer – au pays ou l’étranger – à des missions allant de l’aide humanitaire aux secours en cas de catastrophe, en passant par les opérations de surveillance de l’activité en mer et les opérations de dissuasion, de lutte contre le terrorisme et de combat.

· La vision de la MRC – « Prêts à aider, prêts à diriger, prêts à combattre » – reflète qui et ce que nous sommes en tant que professionnels de la marine. Elle reflète l'éventail complet des réponses apportées aux défis inévitables de l'avenir. 

· « Prêts à aider » : travailler avec d'autres ministères, renforcer les capacités aux côtés de pays aux vues similaires, effectuer de la recherche et du sauvetage en haute mer, aider les Canadiens en cas de besoin, fournir une aide humanitaire vitale au pays et à l'étranger.

· « Prêts à diriger » : en tant qu’instrument de pouvoir national et de politique gouvernementale, la MRC est une institution stratégiquement agile, adaptative et innovatrice capable d'exercer un leadership national et international.

· « Prêts au combat » : les forces navales équilibrées, polyvalentes et aptes au combat de la MRC devront se tenir prêtes au combat en mer et depuis la mer.

· « Notre personnel d’abord, la mission toujours » : La MRC compte près de 13 000 militaires à temps plein et à temps partiel et quelque 3 700 employés civils répartis partout au Canada et en mission ailleurs dans le monde. Ils constituent la base de notre service et comptent parmi les marins les plus professionnels, les plus instruits et les mieux formés au monde.




MOMENT HISTORIQUE IMPORTANT – BATAILLE DE L’ATLANTIQUE (1939 À 1945) :

· Il y a 80 ans, la plus longue bataille ininterrompue de la Seconde Guerre mondiale commençait; il s'agit de la bataille de l’Atlantique. Alors que nous honorons notre passé en nous remémorant les efforts considérables déployés par les marins canadiens pour assurer la victoire des Alliés, nous saluons également la détermination de la MRC à maintenir son engagement envers la sécurité, la sûreté et la défense du Canada au pays et à l'étranger.

· La plus longue, la plus épuisante et la plus contestée des campagnes de la Seconde Guerre mondiale, la bataille de l'Atlantique a été une « mission ne pouvant échouer » dont dépendait la victoire en Europe. Nous l'avons emporté, grâce à la ténacité, au courage et à la détermination de nos anciens combattants – des compagnons de navigation d'autrefois, des marins, des aviateurs et des marins marchands aussi.

· Et comme c'est le cas pour la Marine d'aujourd'hui, ces réalisations ont été alimentées par un effort impressionnant de construction navale qui a vu la construction de 400 navires marchands dans les chantiers navals canadiens en même temps qu'ils produisaient 281 destroyers, corvettes et frégates, 206 dragueurs de mines, 250 remorqueurs et 3 000 péniches de débarquement.

· Le coût de la victoire a été élevé : notre cloche sonne encore aujourd'hui pour les 24 navires de guerre canadiens et les 62 navires marchands canadiens perdus, ainsi que le coût humain terrifiant de 2 700 vies dans la MRC et l’ARC et de 1 600 dans la marine marchande canadienne.

· Aujourd'hui, nous commémorons ces faits et saluons l’engagement de nos anciens combattants, de leurs familles et le sacrifice des nombreux camarades d’équipages qui ne sont jamais revenus. Nous rendons également hommage aux femmes du Service féminin de la Marine royale canadienne. Près de 7 000 de ces femmes ont servi leur pays dans une grande variété de rôles cruciaux pendant la guerre.

· Aujourd'hui, 80 ans après le début de la Seconde Guerre mondiale, cette génération de héros s'estompe rapidement. Il ne reste qu'une poignée d'anciens combattants pour parler directement de ces luttes, et nous saisissons les dernières occasions qui s'offrent à nous de leur rendre hommage, à eux et à leurs familles, et de permettre à ces hommes et à ces femmes estimés de passer le flambeau à nos jeunes, les gardiens de l'avenir du Canada.

· Notre fière histoire navale et maritime ne saurait être mieux représentée que par notre succès dans la bataille de l'Atlantique. C'est pourquoi notre célébration annuelle du service naval et maritime en porte le nom. Ce jour appartient aux hommes et aux femmes volontaires de la Marine royale canadienne, de la marine marchande canadienne, du Service féminin de la Marine royale canadienne et de l’Aviation royale canadienne qui ont combattu pour le Canada au cours de cette campagne et pour tous ceux qui ont fait le sacrifice ultime pour notre pays.

· Aujourd’hui, nous saluons l’engagement de nos anciens combattants et le sacrifice consenti par tant de leurs camarades d’équipage qui ne sont jamais revenus. À l'occasion du 75e anniversaire du naufrage du NCSM Athabaskan, nous commémorons le capitaine et les 127 hommes qui sont morts, les 85 hommes qui ont été capturés et les 48 autres qui ont été sauvés par le NCSM Haida ou qui se sont rendus en Angleterre dans une embarcation. 

· Les militaires tombés au combat du NCSM Athabaskan ne sont qu'une fraction des quelques 4 500 Canadiens qui ont péri au cours de la bataille de l'Atlantique, lors de victoires difficiles en mer ou de dangereuses missions de convoi. Cette bataille a pris fin avec la Seconde Guerre mondiale, il y a 74 ans, mais elle reste encore gravée dans l'esprit des marins qui gardaient autrefois les convois contre les attaques des sous-marins ennemis.

· Beaucoup de ceux qui ont péri ne reposent pas dans un cimetière – c’est l’Atlantique qui est le lieu de leur dernier repos. Leur nom est maintenant inscrit sur le Monument commémoratif des marins au parc de Point Pleasant, à Halifax, en Nouvelle-Écosse.

· De nombreux bâtiments de guerre ont sombré à cause du mauvais temps et d’accidents dans certaines des eaux de haute mer les plus agitées du monde. 

· Ces marins ont payé le même prix que ceux que l’ennemi a tués. Les rigueurs de l’environnement, de la mer elle-même, dans les froides eaux de l’Atlantique Nord, pouvaient être aussi mortelles que l’ennemi caché dans les profondeurs à bord de ses U-Boote.   

· La MRC a joué un rôle important dans une victoire durement gagnée en escortant des centaines de convois qui quittaient Halifax et Sydney, en Nouvelle-Écosse, en vue de la périlleuse traversée de l’Atlantique.

· Sans ces convois, qui ont tenu ouvertes les routes cruciales de navigation reliant l’Europe et l’Amérique du Nord, la guerre aurait sûrement été perdue. Repensant dans ses mémoires à la guerre, le premier ministre britannique Winston Churchill a écrit que la seule chose qui l’ait vraiment effrayé durant la guerre, c’est la menace que les sous-marins représentaient.

· Le Canada finit par avoir l’une des plus importantes flottes au monde (373 navires de combat et 90 000 marins), qui a contribué au tournant de la guerre.







LA MARINE ROYALE CANADIENNE D’AUJOURD’HUI :
(Divers points à utiliser au besoin. S’assurer de les mettre à jour et de vérifier s’ils s’appliquent à la région.)

· La Marine royale canadienne (MRC) collabore avec des alliées et des partenaires internationaux dignes de confiance afin d’établir des relations, des amitiés et finalement, la confiance. L'OTAN est l'une des alliances les plus anciennes et les plus durables du Canada. 

· En pratique, la MRC est devenue la « force de premier recours » du Canada face aux crises mondiales. Après le succès de la bataille de l'Atlantique, pendant la guerre de Corée, la crise de Suez, la crise des missiles de Cuba, la première guerre du Golfe, après le 11 septembre, lors des efforts d'aide humanitaire à la suite de l'ouragan Katrina en 2005, en réponse au séisme dévastateur de 2010 en Haïti, la MRC a été déployée dans des contextes difficiles en guise d’intervention militaire canadienne d'avant-garde.

· Aujourd'hui, nos marins continuent de représenter fièrement les Canadiens au pays et sur la scène internationale, travaillant fort aux côtés de nos alliés et partenaires du monde entier pour combattre les crises, qu'elles soient d'origine humaine ou naturelle.

· Les récents déploiements dans la région de l’Asie-Pacifique ont aussi permis d’améliorer les relations et l’interopérabilité avec des pays comme l’Australie, la Nouvelle-Zélande, le Japon et le Vietnam.

· Opération CARIBBE – Participation du Canada à la campagne multinationale contre le trafic de stupéfiants dans la mer des Caraïbes et l’est de l’océan Pacifique. 2019 est la 13e année consécutive de l'Op CARIBBE.

· La Marine royale canadienne appuie l'Op CARRIBE comme moyen de lutter contre le trafic illicite en fournissant des ressources navales pour détecter et surveiller les activités suspectes en mer dans les Caraïbes et au large de la côte du Pacifique en Amérique centrale.  La MRC contribue à l'interruption des principales sources de financement du crime organisé et des réseaux terroristes.

· En ce moment, les NCSM Yellowknife et Whitehorse, de même qu’un CP‑140 Aurora, effectuent des patrouilles à l’appui de l’opération.

· Les NCSM Moncton, Nanaimo et Edmonton ont été déployés dans le cadre de l’Op CARRIBE à la fin de 2018. Ils ont effectué des patrouilles jusqu’en décembre 2018. Le NCSM Moncton a effectué des patrouilles dans la mer des Caraïbes et les NCSM Nanaimo et Edmonton ont patrouillé dans l'est de l’océan Pacifique.

· L’an dernier, 17 tonnes de cocaïne ont été saisies ou interceptées. En novembre 2018, le NCSM Edmonton et la Garde côtière des États-Unis ont réussi à intercepter environ 750 kg de stupéfiants d'un navire soupçonné de contrebande dans le Pacifique Est. 

· Au cours des treize dernières années, les FAC ont contribué à l'arrêt ou à la saisie d'environ 102,7 tonnes métriques de cocaïne et de plus de 6,7 tonnes de marijuana.

· Force opérationnelle maritime de l’opération REASSURANCE - Soutien du Canada aux mesures de dissuasion et d'assurance de l'OTAN en Europe centrale et orientale.

· Depuis 2014, les Forces armées canadiennes (FAC) ont envoyé une force opérationnelle maritime d’une frégate dans le cadre de l’Op REASSURANCE. Le déploiement d’une frégate fournit au Canada la souplesse pour exécuter diverses missions dans le cadre d’un large éventail d’opérations visant à soutenir les efforts internationaux dans la région, notamment en ce qui concerne la surveillance et le contrôle, la défense régionale et l’engagement diplomatique, ainsi que le renforcement des capacités.

· En juillet 2018, le NCSM Ville de Québec a quitté son port d’attache à Halifax, en Nouvelle-Écosse, dans le cadre de l’Op REASSURANCE. Il s'est joint au 2e Groupe maritime permanent OTAN (SNMG2) pendant qu’il était en route vers la Méditerranée. Le SNMG2 est une force navale composée de navires provenant de plusieurs pays alliés qui travaillent ensemble dans un but commun.

· C’est la première fois que le NCSM Ville de Québec est déployé dans le cadre de l'opération REASSURANCE et le premier déploiement opérationnel de l'hélicoptère CH-148 Cyclone. Il s'agit d’une étape importante tant pour l'Aviation royale canadienne que pour la Marine royale canadienne.

· Le déploiement du NCSM Ville de Québec démontre le leadership continu du Canada sur la scène mondiale en continuant d'apporter des contributions significatives et durables aux patrouilles de lutte contre le terrorisme de l'OTAN et aux activités connexes avec les alliés dans toute la région. 

· Opération PROJECTION : Pendant l'opération PROJECTION, les Forces armées canadiennes (FAC) offrent de l’instruction et participent à des missions en mer et à terre avec des marines étrangères et d'autres partenaires internationaux en matière de sécurité pour améliorer la compréhension mutuelle et l'interopérabilité. Les FAC soutiennent également le Commandement maritime de l’OTAN, les forces navales des États-Unis, ainsi que d’autres opérations alliées.

· Le déploiement des marins, des navires, des sous-marins et des aéronefs de patrouille maritime rend le monde plus sécuritaire et stable. Cela démontre la façon dont la Marine royale canadienne est prête à défendre les intérêts du Canada partout dans le monde.

· La Marine royale canadienne (MRC) se déploie depuis longtemps à travers le monde en temps de paix et lorsqu’il y a des conflits. Conformément à la politique du Canada en matière de défense, « Protection, Sécurité, Engagement », la MRC travaille de façon indépendante et à l'appui des missions alliées ou partenaires. Lorsqu’elle est déployée dans le cadre de l’opération PROJECTION, elle aide à promouvoir la sécurité et la stabilité régionales. Le large éventail de points de vue, d'ethnies et de langues dans nos rangs offre à nos militaires une plus grande sensibilité et une plus grande intelligence culturelles. En retour, ces attributs nous aident à mieux comprendre notre monde complexe et à appliquer cette compréhension à la façon dont nous répondons à ses défis.

· Op PROJECTION Afrique de l'Ouest 2019 - Les NCSM Kingston et Shawinigan sont arrivés dans la région du golfe de Guinée en Afrique de l’Ouest à la fin février. 

· Les NCSM Kingston et Shawinigan, un détachement du Groupe des opérations tactiques navales (GOTN) et une équipe de mentorat du Centre d’opérations maritimes (COM) ont participé à OBANGAME EXPRESS 2019 (OE19) du 9 au 22 mars 2019. Mené par les forces navales des États-Unis en Afrique, l’OE19 a été conçu pour améliorer la coopération parmi les pays participants afin d'accroître la sécurité et la sûreté maritimes dans le golfe de Guinée. Le GOTN a travaillé avec des partenaires régionaux afin de renforcer les capacités des partenaires en vue des opérations d’interdiction maritime.

· De plus, du 31 mars au 4 avril 2019, les navires ont participé à PHOENIX EXPRESS (PE19) avec une équipe de mentorat du COM. L'engagement vise à améliorer la coopération régionale, à accroître la sensibilisation au domaine maritime, les pratiques de partage de l'information et les capacités opérationnelles afin de renforcer les efforts visant à promouvoir la sûreté et la sécurité dans la mer Méditerranée.

· Op PROJECTION Euro-Atlantique 2018 - De février à juin, le NCSM Windsor a été déployé dans la région euro-atlantique. Du 5 au 16 mars, le sous-marin a participé à l’exercice DYNAMIC MANTA 2018 du Commandement maritime de l’OTAN. 

· Le NCSM Windsor a soutenu périodiquement l’opération SEA GUARDIAN de l’OTAN entre la fin du mois de février et le début du mois de juin 2018.

· Op PROJECTION Indo-Asie-Pacifique (IAP) 2018 – L’opération PROJECTION fait état de l’engagement constant du Canada à assurer la paix dans le monde.

· Le NCSM Calgary a été déployé dans la région IAP de juillet à décembre 2018. Le navire a mené des opérations de présence navale dans la région et a appuyé des exercices navals internationaux avec des partenaires. Le NCSM Calgary a effectué huit visites portuaires dans cinq pays différents, notamment, l’Australie, le Japon, la République de Corée, les États-Unis et le Vietnam.

· Entre avril et juin 2018, le NCSM Vancouver était déployé dans la région de l’Asie-Pacifique. Le NCSM Vancouver a pris part à l’exercice PACIFIC PARTNERSHIP 2018 dirigé par les États-Unis, et l'exercice annuel était axé sur l’instruction des pays participants à l'aide humanitaire et aux secours en cas de catastrophe dans la région.

· Le NCSM Vancouver a visité la Région administrative spéciale de Hong Kong du 3 au 9 mai. Au cours de cette visite portuaire, les marins canadiens ont interagi avec leurs homologues civils et locaux pour promouvoir la coopération et l’amitié. Ils ont participé à des activités de rapprochement comme des visites du navire, des visites scolaires, un événement caritatif, des compétions sportives amicales et une cérémonie de dépôt de couronnes de fleurs au monument commémoratif de la guerre de Sai Wan.

· Le NCSM Vancouver a visité Singapour du 16 au 23 mai. Le navire a accueilli des militaires des forces armées singapouriennes et d'autres intervenants. Il a également participé à des activités de rapprochement communautaire et de charité.

· Le 12 juin, le NCSM Vancouver est arrivé à Suva, aux Fidji. Il s'agissait de sa dernière visite portuaire pendant son déploiement. Le navire a été rejoint par des membres de l’équipe de sécurité navale de la Marine royale canadienne. La visite portuaire comprenait un groupe de travail de 60 volontaires de l’équipage du navire qui ont visité l’organisation Homes of Hope pour prêter main-forte lors de travaux d’entretien, d’aménagement paysager et de peinture.


· Sous-marin canadien Chicoutimi : En 2018, le sous-marin canadien Chicoutimi a effectué un déploiement record de près de 200 jours dans la région Asie-Pacifique.

· C'était la première fois qu'un sous-marin de la classe Victoria visitait la région, était déployé pendant si longtemps et faisait escale au Japon et à Guam.

· Pendant son déploiement, le Chicoutimi a participé à l’exercice ANNUALEX avec la U.S. Navy (USN) et la Force maritime d'autodéfense japonaise (FMADJ).

· Le Chicoutimi a fait l'objet d'une activité de maintenance déployée à grande échelle menée par le personnel des Forces maritimes du Pacifique et de l'Installation de maintenance de la flotte Cape Breton dans des ports étrangers – une autre première pour un sous-marin de la classe Victoria.

· Pendant plusieurs mois, le Chicoutimi a mené des activités de renseignement, de surveillance et de reconnaissance et interagi à sept reprises avec la US Navy, la FMADJ, la Marine française, l’Aviation royale canadienne et la Force aérienne australienne. Il a participé à des opérations avec plus de 20 navires de surface et 50 aéronefs, et il s’est livré à plus de 180 heures d’engagements de sous-marin à sous‑marin.

· Le Chicoutimi a quitté son port d'attache à Esquimalt, en Colombie-Britannique, au début du mois de septembre 2017, et il est rentré à la fin du mois de mars 2018.
 
LA MARINE ROYALE CANADIENNE DE DEMAIN :

· La Marine royale canadienne de demain existe grâce à ces hommes et ces femmes braves qui ont servi avant nous.

· Trois nouvelles classes de navire en sont à diverses étapes de planification, de conception et de construction en prévision du plus grand programme de modernisation jamais entrepris par la MRC en temps de paix.

· Navires de patrouille extracôtiers et de l'Arctique de la classe Harry DeWolf : les deux premiers navires sont à l’heure actuelle en construction à Halifax. La classe est nommée d'après le vice-amiral Harry DeWolf, un leader accompli et commandant décoré du NCSM St-Laurent et du navire amiral de la Marine, le NCSM Haida, pendant la Seconde Guerre mondiale. Pendant son commandement, le NCSM Haida était connu comme le « navire le plus combatif de la Marine royale canadienne » et il a fait couler 14 navires ennemis.

· Navires de soutien interarmées (NSI) de la classe Protecteur : Les travaux de construction ont débuté le 15 juin 2018 et mèneront à la livraison du premier NSI, le futur NCSM Protecteur, en 2022-2023, et du deuxième, le futur NCSM Preserver, en 2023-2024. Le ravitaillement en mer est essentiel aux opérations internationales autonomes de sécurité en mer.

· Navire de combat de surface canadien (NCSC) : En février 2019, le gouvernement du Canada a annoncé la conception du projet et a présenté l’équipe de conception pour le projet de navires de combat canadiens. Le projet de navires de combat de surface canadiens est le plus important et le plus complexe jamais entrepris par le gouvernement du Canada. Le choix de la conception et de l'équipe de conception a été le résultat d'un processus d'évaluation et de sélection exhaustif et approfondi. Les travaux de construction devraient commencer au début des années 2020 et le premier navire devrait être livré au milieu de cette décennie. 

· Les NCSC constitueront la principale plateforme de combat naval du Canada. Grâce à leur capacité offensive et à leur polyvalence, les NCSC peuvent être déployés rapidement, soit indépendamment, soit dans le cadre d’une coalition canadienne ou internationale. Les NCSC pourront partir en déploiement pendant de nombreux mois avec une empreinte logistique restreinte.

· Le navire de combat de surface canadien est un élément central de la revitalisation des Forces armées canadiennes en vue d'assurer la protection du Canada, la sécurité en Amérique du Nord, et un engagement dans le monde.  Ces futurs navires de guerre protégeront les Canadiens et la souveraineté du Canada en fournissant à la MRC les outils dont elle a besoin pour accomplir l'éventail de missions et de tâches que le gouvernement du Canada lui a confiées.

· Le projet NCSC est l'un des plus importants projets d'approvisionnement de l'histoire du Canada qui créera plus d'emplois et appuiera la recherche innovatrice. Lorsque ces navires seront livrés, le Canada disposera d’une flotte navale encore plus puissante qui sera efficace au combat dans toutes les disciplines de guerre navale, capable de contribuer de façon significative aux actions interarmées à terre, hautement interopérable avec nos alliés et partenaires de défense.


ARC

· Le Coastal Command (commandement côtier) de la Royal Air Force, qui comptait sept escadrons de l’Aviation royale canadienne, a lutté contre les sous-marins, les navires marchands et les navires de guerre ennemis. Les avions du Coastal Command ont escorté des convois effectuant le voyage entre l’Amérique du Nord et l’Angleterre et mené des patrouilles maritimes de l’Islande à Gibraltar. Les équipages du Coastal Command ont détruit plus du quart de tous les sous-marins allemands coulés pendant la guerre, soit 212 sur 800. 

· Les escadrons de l’ARC affectés au Coastal Command et au Canada ont détruit 19 sous-marins allemands, alors que les équipages de l’ARC faisant partie des escadrons de la Royal Air Force en ont coulé beaucoup plus dans l’Atlantique Nord. 
 
· Cette année marque le 75e anniversaire de la mission qui a valu au capitaine d’aviation David Hornell la Croix de Victoria. Le capitaine d’aviation Hornell faisait partie du Coastal Command de la Royal Air Force, livrant la chasse aux sous-marins allemands pendant la bataille de l’Atlantique en tant que commandant de bord d’avions à coque PBY-5A Canso. Le 24 juin 1944, lors d’une patrouille au large de l’Islande, il a coulé un sous-marin, mais a essuyé des tirs antiaériens nourris. Il a dû faire un atterrissage en catastrophe dans une mer turbulente et glacée. Lorsque l’équipage a enfin reçu des secours, deux hommes avaient trouvé la mort et Hornell, complètement épuisé, avait perdu la vue; il a rendu l’âme peu de temps après.   
· 

